
La Société civile s'implique dans le processus électoral au Burundi

PANA, 15/09/2009Bujumbura, Burundi - La Coalition de la SociÃ©tÃ© civile pour le monitoring Ã©lectoral (COSOME) et le
Forum pour le renforcement de la SociÃ©tÃ© civile (FORSC), deux grandes associations de la SociÃ©tÃ© civile burundaise, ont
dÃ©fini, mardi, le rÃ´le actif qu'elles entendent jouer dans la prÃ©paration, l'organisation et le dÃ©roulement d'Ã©lections "libres,
transparences, Ã©quitables et apaisÃ©es" d'ici l'Ã©tÃ© 2010.La sortie mÃ©diatique des deux ONG a coÃ¯ncidÃ© avec la
cÃ©lÃ©bration de la deuxiÃ¨me JournÃ©e internationale de la dÃ©mocratie sous le thÃ¨me du "rÃ´le du partenariat entre la
sociÃ©tÃ© civile et les mÃ©dias dans un processus Ã©lectoral".
"Ce partenariat avait permis, en 2005, aux burundais, aux acteurs socio- politiques et Ã  la communautÃ© internationale
d'Ãªtre satisfaits du processus, de son dÃ©roulement et de ses rÃ©sultats Â», a rappelÃ© Ã  l'occasion le prÃ©sident de la
COSOME, Jean Marie Vianney Kavumbagu."L'union faisant la force, dans la prise de mesures et actions prÃ©ventives
des dÃ©rapages Ã©lectoraux, un tel partenariat pourrait encore apporter en 2010 une prÃ©cieuse contribution aux rÃ©sultats
escomptÃ©s et attendus par les Burundais et leurs partenaires", a-t-il soulignÃ© en substance.Revenant sur les prÃ©paratifs
Ã©lectoraux en cours, le confÃ©rencier a rappelÃ© la mise en place d'une commission nationale Ã©lectorale indÃ©pendante
(CENI), en fÃ©vrier 2009, ainsi que la rÃ©cente adoption du nouveau code Ã©lectoral par le parlement burundais."La
COSOME s'en rÃ©jouit d'autant plus que d'autres signes encourageants du contexte socio- politique ont Ã©tÃ© enregistrÃ©s au
cours du premier semestre Â», a-t-il poursuivi, en relevant, notamment l'aboutissement heureux des nÃ©gociations entre
l'Etat burundais et les forces nationales de libÃ©ration (FNL), l'intÃ©gration des membres de cet ancien mouvement rebelles
dans les institutions politiques, administratives et militaires, la libÃ©ration des prisonniers d'opinion, l'organisation des
cadres de dialogue au cours desquels la population ainsi que les diffÃ©rents partenaires politiques et de la sociÃ©tÃ© civile
ont Ã©tÃ© associÃ©s pour discuter des questions qui hantent le Burundi."Toutefois, des difficultÃ©s contextuelles pouvant nuire
au bon dÃ©roulement des Ã©lections persistent et c'est ainsi que, Ã  titre illustratif, la COSOME a relevÃ© au cours du premier
semestre 2009, de nombreux cas de vols criminels Ã  main armÃ©e, d'assassinat ciblÃ©s dont celui du vice-prÃ©sident de
l'observatoire de lutte contre la corruption, les malversations Ã©conomiques (OLUCOME), Ernest Manirumva", s'est
inquiÃ©tÃ© M.Kavumbagu.Le dÃ©lÃ©guÃ© gÃ©nÃ©ral du FORSC, Pacifique Nininahazwe a, quant Ã  lui, estimÃ© Ã  au moins 26.000 le
nombre d'observateurs dont aura besoin la sociÃ©tÃ© civile pour bien suivre le dÃ©roulement des Ã©lections gÃ©nÃ©rales de
2010 au Burundi.En 2005, le FORSC Ã©tait l'organisation de la sociÃ©tÃ© civile la plus visible et active sur le terrain des
Ã©lections et n'a pu couvrir que 30% des bureaux de vote, selon la mÃªme source.Dans sa communication Ã  la confÃ©rence-
dÃ©bat, le journaliste politologue burundais de renom, Jean Bosco Nduwimana, a invitÃ© ses confrÃ¨res Ã  "Ãªtre les garants
d'une pratique vertueuse de la dÃ©mocratie par l'objectivitÃ© et l'impartialitÃ©".Le prÃ©sident de la CENI, Pierre Claver
Ndayicariye, de son cÃ´tÃ©, a vivement encouragÃ© le partenariat entre la sociÃ©tÃ© civile et les mÃ©dias pour "animer et
vÃ©hiculer le pluralisme des idÃ©es des citoyens qui aspirent Ã  une dÃ©mocratie paisible et au dÃ©veloppement Ã©conomique et
social".
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